
LE SAMEDi
bance sécuiaire . aggravée eticore par u.ne mtéconnaissance mons-
trueuse dle Dieu, on rencontre, sur ces territoires, d'une immensité
invraisemblable, des traces <'une civilisation 'et d'un art qjni dlecon-
certent l'explorateur. C'est, par exemple, toute une architecture
grandiose et admir-ablement étudiée, comme celles les lKmecrr de lat
Basse Cachiinchine, comme celle dont nous parcourrons quelques
restes absolument fantastiques, hivraisemblables, avec (les escaliers
donn'înt accès à des demeures dignes dés légendes de génies et 'le
fées, escaliers dont chaque marche a mille verges (l'étendue, et dont
la longueur totale, pour arriver à la porte, est (le deux lieutes (un
escalier (le deux lieues !), (les maisons <lott chaque pierre a dle deux
cents à cinq cents verges carrées de dimension, et dont trois cents
verges de profondeur fouillée n'ont pas encomre pu faire trouver le
fond ni les a .ie .Que sont les pyramides d'Egypte à côté de
cela! et comme on comprendl bien que ces gens-là aient pu projeter
et tenter la tour de Babel L..

Je dfemandle pardon au lecteur <le cette digression. Elle était
nécessaire, pour me permettre (le po.ser cette question, apres tous
les explorateurs stupéfaits, question (lui n'a pas encore eu sal
réponse et qui nie l'aura pas (le longtemps : Qui (lonc habitait là cin
ces temps si lointains ? quels étaient les gréants ou les merveilleux
mécaniciens <le ces contrées étonnantes ? que s'est-il donc passé pai
là pour avoir ruiné et enfoui ces____
constructions qlui défiaient les j
siècles ? quel mystère est caché ~ ' '

atu fond (le ce problème indé- î i'',. ý14
chiiffrable ... On ne peut, cci'-
taineitient, pas le résoudre, ce .- i

problème; nmais on sent qu'une i
main tout-puissante a écrasé cet .

ancien mnonde civilisé, pesant sur ~ ~ 4
lui (le tout son poids. ~2-"~

J'étais donc descendu à, terre, dit
ainsi que je le disais, sous l'empire
de ces réflexions. Il me semblait iý
q1ue ces contrées avaient été le ' ' '
Llhéâtre (lune gigantesque révolte
humaine contre Dieu, et que, objet
d'une terrible malédiction céleste, "
elles portaient encore lat marque -- 4
éclatante (le l'opprobre, livrées ~ -

pour leur châtiment à la domina-
tion de Satan, (lui en tyrannise
les populations, les déprave à ý1:V "i
plaisir, en fait son jouet, et se
complaît à y régner comme dieu
(l'une religion infernale.

L'unique hôtel de Pointe-de-
Galle est bien connu (les voya-
geurs, qui vont s'y reposer de la
mer, pendlant les quelques heures ,
d'escale. Au cour-s de ces passages
(le bateaux anglais ou français qui
s'y ar-rêtent, très nombreux, d'ail- -~

leurs, la petite place, ou plutôt la
route qui passe (levant l'hôtel, est
envahie par des marchands de
toute espèce, vendeurs de saphirs, M. Covis Hlugues, alors détenu pol
de bibelots, importuns, envelop- tout à coup, dans le tiroir de la tablee
pants, vous prenant de force, s'in- ment très net d'une vive fusillade. Or,

unpeloton d'exécution fusillait son ai
tro(luisant dans votre chambre, ville.
vous relançant partout, sans
compter les bateleurs, jongleurs et charmeurs dle serpents.

Ces bateleurs sont les bohêmes dle l'Inde: ils vivent en tribus
errantes, se livrant à leurs jongleries, disparaissant par inter-valle,
puis reparaissant. Ils sont vêtus d]'un simple morceau dl'étofle, qui
pendl à leur ceinture. On les rencontre généralement par bandes (le
trois ou sept, dont une femme fait partie; jamais cinq, ni six, Iii
deux.

Leur principal métier, en dlehors du vol dont ils sont coutumiers,
consiste <fans les jeux d'adresse, jonglerie et escamotage, et surtout
dfans l'ar-t (le charmer des serpents, Z>spécialement le cobra-capello,
vipère à collier, dont la morsure est instantantément mortelle. Tout
cela, exécuté sîýi- le pont d'unn av-ire ou dans la rue, est <le la pure
fantaisie ; mais, (dans les grandes circonstances, à certaines fêtes,
par' exemple, ils se livrent àt des exercices (lui tiennent vraiment dui
prodige.

Ils étaient sept, ce jour-là, sur la vérandali (le l'hôtel de Pointe.
dle-Galle, nus, sales, accroupis en cercle, en train <le faire mniontr(
(le leur talent de prestidigitation, <levant lequel Robert-Houdlin cl
])icksonn lui- mnême se ser-aient avoués vaincus. Celui (lui tenait k(
milieu <lu groupe et auquel les autres servaient <le collpères, lu
passant les instruments, les trucs, avait une physionoinie toute par.
tîculière; d'une maigr-eur improbable, sa peau noire, sale, ton

due sur les, os, avait (les retlets verts; plir instants, lorsqu'il remuait
et que lat lumîière S'y vJouait ; il avait les mtains et les puids longs,.
en forme de pattes, presque tertminées par-(les gm-iffes ;sous une
abondance dle chieveu\x qui nî'avai'ent jiiitis connu le ciseau,
embroussaillés, se voy-ait, p)etit, petit, tit visagie (xta-gtt lotit
lat ma 'jeure part <le lat superficie était prise palr un éntormne tezcs hua-
que, on avatnt (le deux yeux brillant egbitîtîîe 'les eltat-bons eilnte
et sur une bouche tordune, fendue .nq'axore(ille's poidntues et
Veilues, et atttm'e <le dents igu-fis 'lott a ldan<-Il' u- iat Ce
pîersontîagre, enceli que sale, crasseux et réepugnanît, attirait l'tg('il

avcje lie sais qjuoi dlobsédanît <tis ,e 1rat-'Tout en faisant ses exercices, etirecottipés 'l'ex plicattions ot
taitioni, au xquel les <l'aillet-s persontnte lie cotmptretnait î-ieîî, il nous
regrari-dit toits, et mtoi pinus prticulièremtîent, [ie seiltlduwt-if - il tlle
dlévisa.gea-it d'une f'a;oit sigl Illene lisant et rouant ses yeuîx
dont le blatte apparaissait alots ia-re a 'c (les rellets 'le l'ei.

Mais je fuilt>é, it lorsque le dotmestiue1 indliett de l'h ôtef, qui
étai t derrièr-e moi, Ile glissa ces mîots

-Le Satat veut vous paler ;il satit e que vous êtýes ; set volonté
est S(etr (lc la vôtr-e ; et il vollsctui.

Jec restai fittaeteî,abasour- i. Ce nom (le Satai dontné au jon-
gler mintiguitd'autant plus qule le domîestique et liii n'avaient

-....-- pas écliamîg'é uit tm-aitî-e tigot. Il
n'avait pets bougé 'le sea place

.1 , - ' ~seuls, leux <le ses <otpgoî

- avaientt, à pluiseur-s reptises, cim-
- - cillé parmi les Voyageurs desceti-

dus à l'hôtel, pouîr f'aire leur col-
lecte ; mais ceux-ci noti plus1

î Il ilvaietît Ppiearl aut domtestiq1ue.v~st tLes exercices étanît finis et
j ayant rappor-té à lat troupe une

amuple tmoisson <le tuienue Iltoti-
."3kA ?I- ae, les Indietns setmblaient s;'etk

alle>- lorsqjue le ce', se retour-
~ I nant v'ers moi> satns aflèýctatiomi,

Iutit sea tin gatuclie sur- le v-<u'tr,
tout cil lalis.sant tombier le lu-as

k. droit-r-le-'0n'ototitdu orfis, fa tmain
dfroi te f'urintée, sali f I 'un fex teninl
vers la terrîe ; etn même tetmps, il

Ste latn(;;it à lat d érobée un1 cligne-
muenit q'cl,<ui, à nec pats s'y

tméprcnî-, étaIit unl appel.
_____Dans cette tmîimtte, il y avait

deux indicattions pou>- mîoi. Par
son attitulde, it -isels se f ait-e
t'ciutar< pteue, et atsttquittée, le
,joliglett t avait muiontt'é qui1 éItit
l i-'i rii. Ceci, jie le savais, tlioti

itt- Peisîna qui lt;Lvultt exclusive-
metnt enIseigne les ige et gestes
(l d ite (l Memmiph is dont il ml'a-

tvltît cotnféiré un <les plus litauts
mt a c',nis par quaiicea,<

011îtîcç , oitine l'a pats Oublié,
f'initiationu dles s'ctes nettement

itique à la prson Saint-tPie'rrc, entendut satatîqi4ues; Or, pour- se faire ro-
ne bois sur Iactiuelle il écrivait, le cipt-connlaitre 'l'un1 c<-allifié, S'il s'enl
au même momen,-il l'apprit ensuitec, - tî olive <fans une etsseltblée <le

tii (Caston Cri meux, à l'aitre boutde la lî'oritiles, à lat ine out dlans titi lieu

plîf ic, unt fluci férien prendl, pen-
dant (icux oit trois secondes, la pose etn questiont, (fui se nomnm<e

-pour ce imotif, le signe <le r-econnaissance. Au surplus, le, jonglenu-
mi'avait adr-essé de l'oeil uin vugieappel, pour le cals oà j- ie
serais pats lucifriena commîe lui.

Jo répo>ndis it soit appel par une itielinaison dec tête, luii iniqi<uat
ainsi que j'allais le re.joitî<re. Mlais je ne ci-is pas devoir-, patr tilt
signe corres pond ant aut sietn, nie l'ait-e passer pour un iniitité <le lat
théurgie, puisqueje n'étais encore qjue simîple cablfisto <le MNeuu-

*phis ; sgi j'avaîis usé <le ce ,;ubteî'tinge, il lurait pu' ic poser (les
questions.,uqelsj n'auri-as pa etc à tmême de n1<pomîht' ; j<-
pr-éférai dlonc n'esqtuisser aucun signe maç;uonntique, pas inC-iie

*l'équerre si connu, enseigné en loge aux appîrenitis (1cer grul le), et
laisser croire à mon hiolmme queji'étais tout bonînement le prîemîietr

iprofane venu.
J'eus bientôt r-ejoint le groupe quni contitnuait à tiitrclîi', tandis

(,ue le Satui s'était arr'êté.
Dès que je fus près de luii. il ue saluapr<<tés<'t à lit itltjre

indienne, c'est-'-dir'ecin iettatit lat ilaitigun sur sut tî-te e.t en
inclinant le corps priesqute jusqun'à ter're.
i-'f'oi, mîédlecin paqjuebot ? inte-rro<gea- t-il.

-Oui, répondis-je.
-Alors, toi venir voit- mâiîâinalade crever?
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